
SOPHIE ADRIANSEN

Au cours de cette année scolaire, j’ai rencontré dans leurs écoles et collèges 
de nombreux lecteurs de Max et les poissons. Je n’imaginais pas que les 
correspondances permettraient de faire aussi bien connaissance, sinon mieux, 
que des rencontres « réelles ».

J’ai eu le bonheur de correspondre avec les 6è du collège Ferdinand Renault 
de Pamproux dans les Deux-Sèvres (Team Licorne !), les 6è D collège Bartholdi 
à Boulogne-Billancourt, les 6è D (décidément !) du collège de Brocéliande de 
Guer, au fin fond de la forêt de Merlin en Bretagne (demat !) et les 6è 1 de 
Tourrette-Levens dans les Alpes-Maritimes (et leur courrier des lecteurs).
Quatre classes, quatre façons d’échanger. Si vous avez tous commencé par  
me poser (presque) les mêmes questions, ensuite un vent de liberté et 
d’originalité a soufflé dans ma messagerie. 

Nous avons pu évoquer, en plus de Max et les poissons bien sûr, mon parcours, 
mon roman à venir, mais aussi mes lectures, et puis… les vôtres. C’est ce qui 
est formidable : vous m’avez confié des choses sur vous, sur les discussions  
qui avaient lieu en classe, sur ceux d’entre vous qui écrivent… J’ai pu mieux 
vous connaître aussi, parfois, grâce à des photos, un portrait chinois géant.  
Il a, dans tous les cas, été difficile de vous quitter par la plume (pensées 
particulières pour vous, les 6è D du collège Bartholdi).

Finalement, l’écriture favorise les rencontres de tous types, ces  
correspondances en ont à nouveau fait la démonstration. Mais ni moi qui  
écris, ni vous qui lisez (et écrivez aussi) n’en doutions, pas vrai ?

Max et les poissons        
Sophie ADRIANSEN 
NATHAN
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